
Chronique - mars 2019 ◆ 3 

Éditorial

En commençant cet édito, je me suis rappelée la parole de Jésus Ephata : Ouvre-toi !
Ouvre-toi ! Cette parole, qui s’adresse au sourd-muet, peut s’appliquer à nous tous, 

dans notre monde d’aujourd’hui.

Nous voyons monter depuis quelque temps un nationalisme, un refus de l’autre, que 
ce soit chez nous, à l’échelon de nos villages, de notre pays, de notre continent 
européen. Les résultats des votes récents dans certains pays d’Europe et d’autres 
continents comme le Brésil nous le montrent bien.

Nous sommes nombreux à nous alarmer devant cet état de fait et nous demander : 
Pourquoi ces replis sur soi ? Pourquoi en arrive-t-on là ? Le repli sur soi est souvent 
une façon de se protéger. Si nous pouvons comprendre l’inquiétude légitime de personnes 
qui vivent des situations souvent difficiles, nous pensons que le repli sur soi n’est jamais 
la solution, bien au contraire. L’autre est un don, soulignait le Pape François. A la veille 
d’élections, il prononçait ces paroles : Les solutions aux problèmes auxquels notre 
société est confrontée se trouvent dans l’ouverture, le dialogue et la participation 
de chacun de nous pour construire ensemble un monde plus ouvert et plus juste… 

Oui, nous aimons entendre ces paroles. Nous savons par expérience que l’ouverture 
aux autres nous enrichit, nous fait grandir et, à l’inverse, le refus de l’autre nous appauvrit.

Dans ce numéro de Chronique, vous verrez que les prophètes, déjà, appelaient à 
l’ouverture. Jésus lui-même s’opposait au nationalisme juif. Le Père Epagneul et Sœur 
Ghislaine ont voulu aussi, dans leur temps, ouvrir les congrégations à l’international. S’ouvrir 
à l’autre en communauté ou en Eglise, ce n’est pas chose si facile, et pourtant, comme le 
dit le Père Bruno Bories, c’est une véritable chance. Vous découvrirez aussi comment un 
couple vit le dialogue interreligieux avec le témoignage de Christophe. 

Des milliers de bénévoles agissent concrètement pour construire une terre plus solidaire 
et plus fraternelle. Parmi eux, le témoignage de Marie-Jeanne et Joseph sur l’ouverture à 
l’international, celui de la famille qui a accueilli Almaz, celui d’André et Violaine qui nous 
disent que l’interculturel, ce n’est pas seulement une question de couleur de peau, de 
religion, de handicap…mais surtout d’ouverture.

Lorsque nous sommes tentés par le repli sur soi, rappelons-nous cette phrase : L’autre 
est un don !
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Ouvre-toi !

1ère de couverture : prieuré de Lumigny
4ème de couverture : coucher de soleil. DR.


